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Plus rares ceux qui ont le courage de leurs convictions reli- DS A ga gage à pe les victimes r 
gieuses. La piété franche et fiére n'est pas leur fort. activité qu'elle — l'adhésion de | Eng ri à les éliminer 
Les chuses intellectuelles, meme cefles dé l'ordre prâtiqüe, prospérité des peuples ne peuvent. re- de tout ordre et qu'elle 66. être pes victimes à nôtre 
laissent nos jeunes gens froids. La formation ange en pd arm Las ‘de nombreux ca- que ceux qui nous sucob- 
— ee, ee rde me N ou de ceux qui dirigent ou adh pre, en TS y Croyons-nous, rien de 
loppé chez eux l'esprit rural. Et, dans nos foyers, il n'y a pas tren les fstérêts de ia Cd amen, mamable. l'enimagver- 
ordinairement ce qu'il faut pour combler cette lacune. Les comprend-on aisément, d'autant à À CE »ssion dés sentir sion qu'on témoigne en certains lieux | 
livres que Tom étudie pendant le stage scolaire ne parlent guère due tous reconnaissent l'unité-du N - F ur “font mouvoir les persontiäges. fen ben aurait droit d'attendre S 
dés choses qui doivent préoccuper les membres de l'A. C. J. C. Ire humain, les voeux d'un grand 18 5 an e directeur an Vaudeville, Car- ee sentiments. L'opposition. que 
dans nos campagnes. Trop souvent, il arrive aussi qu’à l'école, | , de Weir. an mam de cette frater- . ＋ a Matth., accepta A. een. 
1 nité universelle, les diverses nations e de in sons sur la question des cantiques he 
een s'acharnant à mettre de côté la langue maternelle, celle] conciure une union de Plus en plus 1 lun ee que la pièce |ssurait s'expliquer que par lineuf- 
que les enfants comprennent le mieux, à l'aide de laqüelle ils] tres. complete sans cela, — et|fisance d'informations ou l'attache- 
peuvent le plus De réfléchir, on a développé frop exclu--- —— l'erreur d'une à, so og jeune 8 ment peu honorable à des traditions 
Me eo de en gr gen coma de a m'as La . Ve opt ds 
Lr 4 Me. l 1 ; Nouvelle établi par Notre-Seigneur, inséparables de rencontraient en d'autres sujets, pa- 
prendre à l'enfant à réfléchir, à avoir des idées nettes, à expri- quelques esprits s'efforcent d’introdui- ralyserajent du coup tout élan Vers 
mer et à acquérir des connaissances capables d'élargir des re une semblable manière d'agir. Ils M, fut reprise en 1885|le mieux et rendraient impossible 
horizons intellectuels. Aussi ils sont excessivement rares parini |s#vent qu'il est 2 — gs à el, et depuis, 27 toute gr * ee — 
C777 r 
, g ux qui savent comment poir d'amener sans grande vérité de tation de gala à rasen. n y a une périsséé 1 
s’y prendre pour arriver à avoir des idées personnelles, bu Ia religion, À une entente fraternelle les fibres tout dans l'ordre e 7 
mettre en ordre et ex primer convenablement les idées les plus pa profession de . Ears Le 77 où tend 4 "soi 1 a £ 
-ordinaires. Le chapitré de l’éfude dans l'A. C. J. C. présente considérées. conne pouvait manquer de force et d'effica- des sentiers battus, 3 | 
donc des difficultés considérables pour nos jeunes ei À de la 5 nt D 8 cité, quand le Christ lui accorde lui- . N 5 
campagne. | grès, des assemblées, des conféren- même son assistance continuelle, 18 S. 1 
Pour ce qui est de l'action, il n'y en a qu'une à laquelle] ces; ils y attirent des auditeurs en ayant pour but de réunir de quelque 8 e e e 2 diens, notre vie courante, au point 
est initiée notre jeunesse avant qu'il soit pour elle question de e grand nombre et ils invitent À | manière que de soit, en un seul corps, jure, 2 „ le inn den de la rendre méconnaisable en le- 
l'A. C. J. C., c'est celle des sports. Peut-être encore celle des 1 ee ie. Fc pu. ee ride an nom aseles“ : (8. Matth. XxXVIn. 20.) gard des n . 
excursions en été et des amusements mondains en tout temps | ceux qui ont misérablement abandon- Vs it à l'univers, nous a| L'Eglise doit donc nécessairement 15 trouvé 2 Wee lle 
Cette initiation n'est pas précisément faite pour rendre plus|né le Christ comme ceux qui nient | créés pour le tre et le servir, 3 pe ER e rêve de s'aitarder ax 
facile à nos jeunes gens Faction telle que doit l'entendre un avec obstination la divinité de sn har notre Créateur & donc plein droit à : — e 3 nous préfère ls 
acélisie. * E 2 notre obéissance. Dieu pouvait, 92 x "al cité, la galetis de = 
Il est facile de voir par là tout le travail qui s'impose pour| une . rl 25 — que la lof ce qui ne se peut pas — qu 10 Christ- are ni 
déblayer le terrain, créer un cercle dans une paroisse et le|ves basées sur la fausse théorie que Seigneur à failli à son dessein ou s'est 


qu'il a inscrite dans son coeur en le 


faire vivre. Au début surtout, c'est le prêtre qui sera appelé 
à faire le gros du travail. A moins de s'exposer à donner bien 
des coups d'épée dans l'air, il devra commencer par bien sc 
préparer. Et une fois le mouvement laneé, le plus difficile 
sera encore à faire. L'aumônier pourra peut-être compter sur 
un certain nombre de bonnes volontés, mais pour maintenir en 
baleine cette élite et faire de nouvelles recrues, il faudra de 
sa part des efforts constants et considérables. 

"C'est dire que l'aumônier d'un cercle de l'A. C. J. C. dans 
l'Ouest, s’il veut être à la hauteur de ses fonctions et arriver 
à quelque chose, devra travailler. Sinon, son cercle fera 
comme beaucoup de nos associations d la bonne franquette. 
Après un moment d'enthousiasme, it végétera, il $'effritera, il 
disparaîtra probablement bien vite. Ou s'il a Fair de se tenir 
debout, ce sera l'attitude du cadavre gelé. Il sera sans vie. Il 
ne sera rien ou ne fera que des riens. 

Et ce travail est particulièrement pénible dans les cir- 
constances actuelles. 

Pour tout ce qui regarde les travaux du ministère, les 
cleres ont reçu au cours de leur formation cléricale les suggès- 
tions les plus variées. Ils ont étudié des manuels fort bien faits, 
manuels que leur ont expliqués et commentés des maîtres aussi 
savants: qu'expérimentés. A peine sortis du séminaire, les 
jeunes prêtres se munissent d'une bibliothèque qu'ils ont soin 
d'apprendre à connaître et dont ils consultent les volumes 
quand le besoin du ministère s'en fait sentir. Pour ce qui 
regarde la direction d'un cercle de VA, C. J. C., jusqu'à ces 
dernières années du moins, il en était tout autrement. On ne 

s’en préoccupait guère pendant le stage de la formation ecclé- 
siastiqu:. Le prêtre, jeune ou vieux, qui veut s'occuper de ce 
genre de travail, est considérablement-Taissé à sa propre inifia- 
tive. Accoutumé qu'il est, en toute autre chose, à marcher en 
compagnie de maîtres qu'il connaît, rien d’éténnant si beau- 
coup de prêtres hésitent à s’aventurer en des sentiers inconnus 
et à s'ouvrir eux-mêmes une voie dans un champ d'action qui 
ne leur est familier en aucune manière, M: 

De plus, il ne faut“ pus se le cucheg. les matiètes # l'étude 
dans un cercle ne sont pas généralement du domaine des 
sciences ccélésiastiques. Or lé prêtre n'a pos lu séiénéé Muse. 
Ce qu'il n'a pus dppris, il l'ignore. Hur parler pertinemment 
dé questions aussi nouvelles et aussi graves que celles que l'on 
propose généralement à l'étude de nos cercles, le prêtre devra 
neuf fois sur dix se niettre à l'étude, chérehèr ses matériaux, 
ullér aux sources, lire plusieurs volumes, se fairé une vue d'en- 
seible, diviser les travaux et disposer toute chose de fagon à 
rehüre les séances de l'A. C. J. C. attrayantes, AKutrement. i“ 
s'éxposétait fofcément à ne dire que des banalités insipides 
et à rester dans le vague avec les jeunes qui entreprendraient 
des-travaux sous sa direction. Mgr Langevin disait un jour 


N 
0 


toutes les religions sont plus ou moins | c 
bonnes et louables, en cé sens qu'elles 
manifestent et signifient toutes égale- 
ment, encore que d'une manière di- 
verse, le sentiment naturel, inné qui 
nous porte vers Dieu et nous pousse 
à. reconnaître avec respect sa puis- 
sance. Or, les partisans de cette 
théorie sont dans la plus profonde er- 
reur; bien plus, en rejetant, la vraie 
religion et en en faussant la juste no- f 
tion. ils versent graduellement dans 
le naturalisme: et l'athéisme: fl est 
done clair que c'est s'éloigner de 1a 
religion divinement révélée que de 
s'unir aux tenants de ces doctrines et 
à leurs tentatives. 

Une fausse apparence du bien sé- 
duit. aisément certains esprits tou- 
chant l'unité à établir entre tous les 
chrétiens, N'est-il pas juste, répète- 
t-on, n'est-ce pas même un devoir 
pour tous ceux qui invoquent le nom 
du Christ que de s'abstenir de matuels 
reproches et de s'upir enfin par leg 
liens d'une charité réciproque? . Qui 
cone oserait se dire aimé du Christ, 
s'il ne met pas tous ses efforts à exé- 
cuter le voeu du Christ suppliant le 
Père que ses disciples soient un“? 
(S. Jean, XVII. 21) Et le Christ 
L'a-t-il pas voulu marquer ses disci- 


c'est-à-dire depuis les débuts de Thu- 
manité jusqu'à la venue et la prédi- 
cation du Christ Jésus, fl enselgna lui- 
même aux hommes les devoirs qu’un 
être raisonnable doit remplir à l'égard 
“Dieu qui, à diverses 


Il en resort qu’il ne peut exister de 
vraie religion en dehors de celle qui 
s'appuie sur la Révélation. divine; 
cette Révélation a été commencée dès 
l'origine du monde, elle a été _conti- 
nuée sous la Loi Ancienne et Jésus- 
Christ l'a aéhevée sous la Loi Nop- 
velle, Mais si Dien à parlé . et The- 
toire porte témoignage en faveur de 
cette parole. — iI n'est personne qui 
ne voie que le devoir de l’homme, c'est 
de croire sans réserve à Dieu qui 5. 
vèle la vérité et d'obéir absol t 
à Dieu qui lui commande: pour que 
nous remplissions ce double devoir en 


que nous manquons de la formation nécessaire pour apprécièr 
à sa juste valeur et favoriser comme nous le devrions l’action 
sociale catholique. S'il y a beaucoup de prêtres qui hésiteht 
à s'otcuper d'un cerclé de l'A C. J. C., la raison en est bien 
souvent qu'ils manquent de préparation et n'ont plus le temps 
de l’acquérir. | 

C'est donc évidemment un surcroit de travail pour le prétfe 
que l'existence d'un cercle de l'A. C. J. C. dans une paroisse. 
Mais les premières difficultés vaincues, que ce travail a de 
charmes et d'efficacité! Les jeunes gens sont sans contredit la 
portion la plus attrayante du troupeau. Ils ont de l'entraih, 
de la vie, de l'enthousiasme, de la franchise et de la générosité! 
En travaillant pour eux et avec eux, en a vite fait de leur 
trouver le chemin du coeur, On s'attache à eux et ils s’atth- 
chent à nous. Ts ont bientdt payé par les Services qu'ils 
rendent les sacrifices que l'on fait pour eux. Le prêtre qui a 
à coeur de faire des oeüvres dans sa paroisse ménagera N. 
forces et tem s'assurera plus de sueces en se préparant 
dcn Al eux et efficaces dans la formation d'un 
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“Voici. que se présente l'occasion. 
d'exposer et de ter la fausse théo- 
rie dont semble dépehdre toute cette 
question. et s’inspirér l'activité si .gi- 
verses des catholiques en faveur de | 
la confédération des églises chrétién- 
nes. À “bé „„ „„ 
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ne réussit | pas frappés ou persécutés. les Etats de Queretaro . 
A certains moments du débat, le a ww | 
— —— pa à ee e. 
4 pas an |je sentiment régnèrent tout po dre E a f 9 a 2 à . 
à qu'à leur | Lord Lincoïnshire, âgé de Il ne la tuera | lon, comme représailles. son programme - l n 
2 tre-vingis ans, se prit 1 se On a tué um prêtre catholique, l'ab- | été partagé 200. eue Min, Wien 8 
le de- en 1848, ss mère l'avait cause mal est plus intime. Daniel Fereg. qu'on accusait | 131 contre. - — — —— 
8 e TE . Les orateurs de tous les Parti ex- — . 
servis de leur | royale “Quand on ré- n'est praticable que par une l'avait mis en prison et comme fl|cepté les communistes, ont reconnu 2 x 
courage de „ société aristocratique, une oligarchie | tentait de s'échapper, des soldats tirè- | dans leurs discours 
son bénéfice, | pas que vous vous tourniez vers la t- de à la raison d'Etat et dispo- pr ui ui are cours du débat, qui dura plus de deux | 
tes compiices | ble de communion” Lui ayant de- 2 à traiter expérimentalement le PAM ee CAC semaines, que M. Poincaré avait sau- 
— — vait y avoir|fait religieux. Les évêques moder- vé le franc à | 
ds, 4 9 me 8 9 0 me 1 RAT N A AIR. cb ja. | ; 
faction geste, répoudit: u | "tes s'évertuent sans Tum NJ rm g 
à tous sa | arrive jamais que les fidèles portent der les assises historiques et phi- un et économique. 
He plus réformée dans le coeur ? | pendant In récitation. du par exemple, le très distingué évêque - 
F aux hon-|PEglise sera en grand péril" Nee N ee nt et g 
4 . proûts de l'union avec | prophétie s'est ‘d'Oxford, De Gers. un- LH tas 3 | 
— rr vaillent-en humanistes pour des bu-| ar — Le Be rendit 8 
rn sur l'assemblée | toujours la forme agréable commotion populaire de fait | PRE UE Saut un dos: e- e ie € 
cord eee |Pete Mitete.. Des deux . . de Louis XVI, et s'intitule lui-|ceser ses relations diplomatiques x 
Cromwell et, | mene prince Louis de Bourbon. avec le Mexique à cause des persécu- 
de large demo- I déclare qu'il est le descendant | tions religieuses qui sévissent actuel- : 
qui frappa | d'un horloger allemand nommé Nuan- | lement dans ce pays. ‘ 
anglican me- Louis XVII, qu'on en 
de la foule, | général, avoir été assassiné en pri- Dne élection féminine en 
impérieux, le décon-|#on, en 1795. Sa tombe, à Delft, en 
Hollande, porté cette inscription: 1 äkà 
rapi- repose Louis XVII. roi de France“. Londres — Les cercles politiques 
catholique ro-“ Le prétendant. actuel. déclare. que en Angleterre s'intéressent beaucoup 
les libres églises pro-|les documents en sa possession ont | à la bataille qui s'engagera entre trois a edgg ses AA 
vite fait de se par- sts mis en sûreté à l'étranger. II pré-| candidates aux prochaines élections achat, en vous donnant les prix, conditions et avantages. 
II serait oss] tend les avoir découverts après la] partielles dans Saint-Ives. 
5 anglicane se On n'a pas encore choisi les candi- N 
= — —— J.-J.-H. MeLEAN & CO. LTD: 
ps ‘en | appel ultime aux nation. à 
| Doris» bar, c'e ppe 44 que le verte du projet de l. u fournit se tempérèture „ TéL: Bureau, 21 865—Rés,, 28 481 320, ave. Portage, Winnipeg 
| "Cette dérobade attira sur l'épiscopat, | signifierait sans doute l'anarchie dans | Elle gouverne les grandes écoles et - 
À ‘aux Communes, lu foudroyante répli- | l'Eglise et, à chaque échéance plus ou Jen antiques universités, Dans le vil- 
“ue du socialiste Rosslyn Mitchell, | moins longue, la séparation de Tau- lage. le prêtre anglican et sa famille 
| belle figure 'athiète en contraste 86 et de l'Etat, la fondation de deux} forment un lien puissant entre les 
333 avec les troupes miteuses ou trois confessions rivales sur les|Classes. Avec le temps, elle s'est ani- À 
de commande M. Ramsay Macdo- débris de l'anglicanisme. L'événe-|Mée d'une sorte d'ardeur pour des 
„ "mal: “Pourquoi le prêtre porte-t-ii ment est-il fatal? idées froides. Dans les quartiers mi- 
Î “des vétements spéciaux? Quelque En réalité, les dissènsions de Tan- Aa. Een, 0e ase da où popur 
chose produire, Pourquoi Slicaniäme, et même des églises laire. inscrite paysa- * 
e: Quelque chose testanten en général, E ge spirituel des deux Îles. II y a une A partir du premier janvier 1928, la S 
va se produire. Pourquol la conss-|existé surtout en ce qui touche U Aeg, t ale rer pour ds “entier mi 1 h e U 
e- Ann que se produise quel- Y Eucharistie. Il west besoin que de , enseigne, | Chur Goods Compagnie 
due chose. Pourquoi: Tente cen d. re l'Histoire des Variations” pour Pas si facilement abolie. e lunpeg ; ée 
un t tabernacle? ue Sen convaincre. La première que- PERTIN tiers du duc Robert de Parme, et les : 1 5 4. 2 
—ç grade 3 relle de Luther et d'Oecolampade princes Sixte, Elie et Xavier de Bour- | et de tout article de Lolletis msnuisnr Etablie dans l' Ouest depuis plus de quinze 
le mers: pour le prêtte, le mystè- l'éclata sur ce sujet, Luther se condui-| AU ue bons Le “prince Louis“ proteste con- — pes + ans, continuera ses aff sous le nom de 
re le plus sacré de l'univers vivant | sant, dans l'occurrence, comme un ri- 1 r 
e ene r GASPARD & COMPAGNIE Lté 
objet fabriqué de main d'homme. es ( elle chef actuel de la maison des * - à . 5 
2 * rer de Fraiice, , N Lee 179, avenue Bannatyne Est WINNIPEG, MAN. 


Evitant le dAbat sur le fond, que de transsubstantiation), et ces adep- 
pouvaient alléguer les évêques? Que | tes peuvent trouver dans les 10, les 6, 
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mRNA: 1845, rue Rose EDMONTON: 10127, 1048me rue 
ö MONTREAL: 81, rue Saint-Jacques : 


modicité du prix de Mo- 
ther Graves’ Worm Extermina- 
tor le met à la portée de tous, 
et.on peut l'avoir chez tous, les 
pharmaciens. 5 


res, beaucoup de justifications. Sur! AVOir permis l'exercice du 
ce chapitre capital, la réforme angiai-| culte chez eux 


contre elle-même, à regarder les faits Mexico — Les personnes arrêtées 
dé haut et de loin. Et, comme l'aile|à Mexico sous l'accusation d'avoir 
puritaine de l'Eglise, qui ne voit dans | violé les lois-religieuses en permet- 
le sacrement qu'une simple commé-|tant qu'on fasse des exercices du 
moration, était tout aussi décidée et] culte dans leurs demeures ont été 


violente que l'aile attachée au mys-| libérées sur les ordres du procureur 
tere, la reine Elisabeth avalt conclu 


Nous avons en tout temps un large 
commandes par la poste reçoivent une prompte attention. 
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petits garcons qui possèdent rire, 
een 2 de Cisudinet et 'en- 1 * politesse: 
— — maso |r . 
— le mi id e dé là beine, Claudinet f . ͤ dans onu |les règles dit savoir-vivre: elle ses pensées, 
„ n'ai rlén, maman. Ciauditiet, dolent, Mien sa tête bottillanto un vase en terre ter est essentiellèment extérieure.| que {simplicité, et ne 
RL. — de | tomber sur l'épaule proche. blane où en porcelaine, pe 1 ce | Certains: la ftétrissent, quali- leur donriera asile: : à se distinguer des ps 
Non. 1 — n went . als, la me? d veut faire en N ha fiant d'hypotrisié les formules La petite fille se serra tout] de sa condition. II agit de me- 
TUE a e. ee Cuietté c te An ant dna liaison & l'oeuf: db. affables el d'affectation les mu- contre son frère. 95 me relativement aux qualités 
eee y À 100 * qui|s0 perdait rarement dans les nuages, | vent, être réchauffés au “bain-mari ziesfvs Prévéñantes; Mais san“ —. lis veulent nous tuer, lui] naturelles dont il est favorisé: cen * 
bon, Claudinet, depuis dri sait | Ou, la lune qui glisse du Ciel, le pour éviter que la liaison tourne. ge-t-on nn pelt d "ce ‘que de-|svuffut-élle d'une voix ‘épour |il en rend hommage à Dieu, def un N N hn e 
Étui tout vos e ee n est worte! harder — Cest couper du tard en 2iéndrait fd Société si chacun | van. qui les tient, et tendaient pan Ce 


| lait libre d'agir sel Mai . ur ce qu'elles ne lui soient en Gill À 
11 s : tomba entre le une t .|$e sentait libre d agir selon ses Mais avant que petit gar- ce qu'elles ne lui 10 ap “ Jéric 

le 1 er re * 2 en et Le 8 1 e put — 3 * an à fläctüations” d'humeur? Les gon ait eu le temps L lui ré- amas un sujet de s'enorgue it un aveugle qui etait N 13 

riré Claudinet et le renverse en une minute itertoquse. Ce fut Claudinet tre des volalnes; en maintiènt les . er de la biensdumee sotil| pondre, le bon voleur arrivu] Hir. 1 e À nee À 12: er ot’ à 


| ù : bafdes ven cu m d heureusemiént pour tempérer| devant eux el leur adressa la] On peut dire, en un mot, que 

. jolie des ma- - Tu savais, ‘toi, que les luneh Monte du laisser Boulnr | ‘adoucir. * ‘La politesse du pañole : : [sa conduite ent toujours conve-] 

2 * * * méuréht? pendent'quélqueé faifutes divers all- Cru, ent Tout: simplement iu] — Restes zei perdant que | nabe et f r es plus 
* Colette souleva les épaules, insou- ments. On doit plonger dans Veau | cid Miseérractions. Elle a nous allons chercher à manger nobies motifs. Eh -6bservant 


ciante, et Claudinet, rongé d'inquiétu- | bouillante certains aliments ayant de 2% #0urce dans l'âme qu'elle di-: ſet un endroit pour nous abriter les règles de lu 


en se privant Jui-même, mais 1 g 2 „ lale comme l'air de la cumpa- pendant la nuit, leur dit-il se 7 
, . l'une voix bourrue, le fre cotinter d'éviter d'e À 
Dee elle une cage Wennent len vielhes zunes 7. des branches de persil, une fouille de enge à étre bon pour 4, Alors les voleurs s'éloignà | Biamé ou ridieulisé, car ee | 
 maun. Re maman ai tendre! one eut l'impression que sen laurter, et une ou deux branches de d éVifer de faire de: mo rent et les enfants demeurèrent rait agir selon l'esprit du mon- | 
rr. L'espace d'uns Mym. On met le ym avec 1 Leuna cher eher d. fairer plaisirs" dont seule dans le boit. Hs | de et ‘s'éloigner de celui de j 
de 1 2 Kren fonctionàa À ou- e Murten on"retouvre- avec 10 pern À vous donc, mes chéris, de |,» aient pas retourner auprès | l'Evangile: sa pensée porté plus ; 

OU ha le Durand delle à ge pole 26e lévrent éurent un: et l'on attache le tout avec au l. %% interroger pour zunge de leur méchant oncle, et ih haut. N 
rene || mraiser — Cet faite cuire Ia via: dang quelle mesufe vous éfes aient pas d’autres logis que S'il veille avec soin sur son j 
— à À ne Roger dut ER pauvre Claudinet! de dans une casserole sur laquelle on | 401175 an revêches à cette belle ſe leur, où Ils se trouvaient: ils maintien, c'est surtout par res- 1 

ein fr L'amour-propre de Ciaudinet ne se | laisse le couvercle. , | vérlu sociale A bous de com- errèrent done à l'aventure, la | pect pour la/présencé de Dien f 
rebella pas. ‘ Brider — C'est passer une flcelle À ras S main dans la main, espérant |ou pour celle de son saint Ange g 


— Dis-moi? Oh! dis-moi? supplia- 
t-U. 
— Les vieilles lunes 7... Mais le bon 


pour maintenir en place les membres 
d'une voilailie. ‘ 

lac ler faire incisions À 
plus pan ve, —.— — les pois- | Velklarge. là distinction de lan- 


découvrir quelque part un abri. gardien. 
La forêt était superbe et, pen- | , Sa vie 

dant quelque temps, ils furent 

très heureux d'errer au milie 


tier 77 dignité de maintien, 
affabilité de manières, la bien- 


Laver Cläudinet joignait les mains erge- | sons que l'on met sur le gril On dit Page foules Qualités qui bdus des ds et des fougères sa : à 
L veillé, Colette, les yeux mi-clcs, | aussi rep re oignon o le couper Der Ce de 2 vages; mois . que le soleil 3 
a 1 2 8 en tranches très minces et régulières. F : se fut couché; les oiseaux-cessè- ÿ + 
Peng quelle ‘tristesse! Hier en. — Mon! mais avec quoi qué tu von-] . Couler — C'est faire réduire un jus ri Arr ragg rot dé Volei um gent de chanter et un grand si. eritoires] 30 -n 
2 ignorait 2. les lunes | Aral que le bon Dieu fasse des étoi- | bar évaporation. pour obtenir une MERE-GRAND. : |lence s’étala sur toute la forêt. 0 | Vendrèdi 17 — 8. Alexis. de pate ; 
Went «comme les petits frères, | fut 18 ie doit es A He à à Pourtant les enfants pe . 25 „ n ee e en 
i t la première leçon d ustrono-] ment brune. rent pas de marcher, brave-] MES 3 ANTS . 1 
F mie % nt. Forever — Terme ‘employé pour In Un conte par semaine ment Maté atigués! affames et PETITS-ENF. — 20: Se 
2 N | 5 MAGALL f cuisson ou rin ou de l'orge: le riz est | © : a” trlètesse . „ 9 b #4 dans: M te 4 RO N 
ee 6ù 11 reposait, et chaque s0- ee dormait est cuit sans etre e. DETETS ENF Les arbres maintenant se nien chère Möre-Arand. 5 
meine en allait lui faire une visite. Glanure . 59 résserraichl . 1 7 2 qu is] Grande tut ma joie quand, 
Mémah pléurdit sus sa toilette reren DANS avaient peine À trouver:leur d midi, arrivant à la maison, pape 
noire, Claudinet ne savait trop pour-| “The Ecclesiastical Review”, pu- lacie en 4 Jalt dan 1a and. ans chemin: enfin. M huit devil] me dit: ‘Agnès, un paquet pour toi 
quoi, en somme, dormir Etats-Unis, de jan- : 7 - 5 Less ut a kalt noire, e arbres Un paquet! Je n'osais le croire; vite 
petit — furt ce n'est 4 0 r — donne les — meet 1 Sos Il y avait une fois deux en-|eux-mêmes disparurent à leurs je Louvre, et combien j'étais € 
EX puis, lé petit frèrè, c'est à peihe E&nements culvants; ils peuvent être a : . fants, un petit garçon et une pe-| yeux. Trop las et tropeffrayés, Un souvenir de Mère-Grand! 
 Clauâinet l'avait embrassé deen | utiles à quelques lectrices de la Li: Conseils utiles lite fille qui habitaient dans une pour aller plus loin, les enfants] bonheur. 
Lois: 11 Statt mort tout de suite. Tan- | berts : grande maison à la lisière dus assirent sous le feuillage ai] Merci sincère, bonne Mére-Grand, 
dits que da lune, quelle wielhe ante II s'agit de l'usage de la cigarette] . Four nettoyer les meubles en chs- Pois. Leurs parents, qui les ài-|d’un chêne et s’endormiréht | pour votre gracieux. souvenir. Ton- 
était! A ne savait plus sous quel| pour les femmes et du costume peu ar pas per . polis chers. Le maient . * às- 9 dans les bras pere que co ne sera 
“aspect U la préférait, joifffiue et protecteur, en grande f a eux, c'est épousseter comme sez riches pour leur acheter Fun de Fautre. Idols reçois de vous un si 
4 viale et si Tours. ss n il faut et de les laver, au besoia avec toutes les belles choses dont ils Les oiseaux de la forêt 75 # La 16550 
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du vinaigre et de l'eau; puis de les 


ire Pr ” aus 2 nien frotter ace quelques gouttes de 


8 avoir envie; et, tout épiaient du haut de leurs $ 
jour, ils jouaient dans un les écureuils effarouchés, aux 


11 
Al 
j 
fl 
271 
; 
: 


était môrte, morte. fait remarquer dernièrement, par voie] P#r#ffne sur un linge. On finit avec| merveilleux jardin -où: les ei- longues queues, les regardaient 
te où se trouve le cime- de radio, l'augmentation alarmante de un linge net. seaux leur apprenaient leurs avec étonnement, et le vent Je- 
Mere des lunes? là mortalité chez les femmes de 21], Un Peu de farine sèche ou de chants. les fleurs leurs secrets. | ger /secoudit les feuilles 


“cornstarch" saupoudré sur le dessus! Mais un jour, triste entre tous. ſes faire tomber sur eux et les 
d'un gâteau avant de le giacer ne- les deux enfants eurent le mal-| couvrir d'un tapis de pourpre | 
che le glagage de s'étendre, “heur de perdre à la fois leur|et d'or. 4h : 

Meme séchée”"et durcie, la peinture | père et leur mère, et le frère et Et quand vint le matin, à 
s'énlève du linge par l'emploi d'ega- fn soeur restérent tout seuls. bel ange déscendit du ciel et 
les parties de térébénthine et am- Le petit garçon fit de son emporta dans son beau royau- 
moniaque. On sature les endroits à} mieux pour consoler sa petite me, où ils eurent Ja N , 
nettoyer aussi souvent qu'il eat ne- soeur, mais leurs journées 


cessaire et on les lave dans d la| éjaient bien tristes maintenant, N er 


et, bien qu'ils ne s’en doutas- 


ans environ, causée par les maux de 
1 gorge et les complications rhumatis- 
sailiant Kune porté, d'un pas, | males. II en attribue la raison à 
ét, pat moment, ai absorbé qu'elle en- l'usage de la cigarette et au fait que 
Der ve l'eût entendue marcher, | le vêtement fiminin est trop léger 
2 bd > ‘joues pas, Claudinet ? pour protéger les femmes contre les 

2 en sursaut. 1 | inte nperzes, surtout dans des climats 
comme Je nôtre. 
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pommes sent pas, ‘journées plus tris- f 
La pomme est un fruit si connuf tes encore les attendaiént. 


due personne ne s'occupe de ses qua- Les deux enfants avaient un 


1 


MR on Mr ©: Lo — > lités médecinales; on est porté à la oncle qu'ils n'avaient ! 

** ee b ö négliger parce que les diabétiques et vu. II habitait très loin, au-] morceau de pain sur un banc 
7 Spécialement préparé pour les enfants de tout âge les dyspeptiques doivent s'en, priver. | delà des mers; muis, dès qu'il! du jardin. Une abeille vient % 
si 9 Ag” 2 7 Ke = 1 * 

Lex Fi N Toute personne bien portante doit. au le — 
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tion de la nourriture; il donne 
tel Casioria porte la sk 
ture 
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Lisez ce que dit M. Kendall au | grain 


: sujet des 2 pilule lules Dodd 


Un homme du dit Nouvéau-Bruns- 
wick nous dit pourquoi les 
pilules Dodd sont devenues 
un remède de famille 
Keswick, --N:-B.,. 13 février 
( ) — Bien 1 ‘point est 
Le té Wm 


K ES 2 
0 u 

Lee 

Dodd. 


au sujet des pilules 


“Les-pilules. Dodd sont 15 
meilleur — dont AE 
usa- 


N — Fe les serre, c'est déjà quel- 
due cone: leur donner une fertilité plus gran- 
de, c'est encore mieux. lei comme plus haut, 


réportons-nous aux arpériencee Hafer. che 
4 2 1 la 4 * 


En 1922, à le ferme . de Pr 
don. on d essayé remploi da ſumier sur la 


Mais nos terres n'ont pas 
r, disent encore un grand nombre de culti- 
— le ſumier nuit méme à 


Un bon ere mettent d'accord leurs 
Le avec leurs convictions et jettent le ſumier 
à la rivière ou le font brûler. 


| avec grand déploiement — es | 
| s'étendaut sur un 
“suivait ln 
| Le a A À 3 
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route qu'ils épuisé, la 
les id 2 été plus grande. 
opposer notre simple 


année? 


autres qui l'ont 


besoin de ſu- 


la terre mani- 


valeurs. Enfin 


les Prairies. L'Ouest compte cette an- 


pée sur une recrudescence d'immigra- 
tion étrangère, car le développement 
et le maintien de la prospérité du 
pays dépendent de la venue de nou- 
veaux immigrants, qui exploiteront 
avec profit les ressources agricoles de 
l'Ouest Canadien et contribueront 
ainsi à accroître le rendement des 
produits de la terre. à 
“Somme toute, dit en terminant M 
Van Scoy, l'année 1928 s'annonce 
comme devant être exceptionnelle, à 
tous les points de vue, pour les pro- 
vinces des Prairies, et par surcroît, 
pour le Dominion en général” 


—— 
Année excellente pour l'ex- 
pédition du grain 


1 


lignes de l'Ouest du Pacifique Cana 
dien, pendant l'automne et l'hiver, 
jusqu'au 21 janvier dernier, à dépassé 
le chiffre de 200.000.000 de boisseaux, 
suivant un sommaire, sur le mouve- 
ment général des grains, publié sur 
les instructions de M. E.-D. Cotterell, 
surintendant du transport des lignes 
de l'Ouest du Pacifique Canadien. 
Ceci constitue un record que, seul, = 
égalé le mouvement des grains en 
1923, année où la récolte fut -excep- 
tionnellement dbondante, et alors que 
furent mis sur le marché 172. 107. 735 
boisscaux de blé et 28,286,666 bois- 
seaux d'autres grains. 

Le chargement des wagons a aussi 
enregistré un record, dont on ne re- 
trouve l'équivalent qu'en 1923, puis- 
que 125,461 wagons de grain ont été 
expédiés sur les lignes de l'Ouest de 
la compagnie. On peut se faire une 
juste idée de la quantité énorme de 

| 


été faites sur du terrain en partie 
différence entre les deux rendements 


Est-il nécessaire de faire remarquer que 
l'effet du fumier ne se fait pas sentir qu'une 


Dans un prochain article nous parlerons 
de quelques autres moyens de garder, sa ferti- 
lité au sol et même de l'augmenter. Retenons, 
comme conchision de cet article et des deux 


existe encore chez plusieurs que le sol mani- 
tobain est inépuisable ne semble pas tenir 
devant un examen un peu attentif; que les 
© eærpériences [ailes concluent à l'encontre. 
tons de plus que la fertilité du sol décroît avec 
chaque moisson de grain et chaque année de 
labour d'été. N'oublions pas que nos champs 
donnent des signes non équivoques de fatigue, 
ce qui est une menace hour le succès des culli- t 


remèdes avant qu'il ne soit trop tard. 


l 


L'année 1927 a été prospère 
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précédé, que la conviction qui 


NUS Su SO A A JUS 
Sauf en 1925, depuis la période d'in- 
flation des prix agricoles, en 1920. ; 
: Le rendement des mines, estimé à 


$241,773,000, est le plus élevé qu'on 


Ur- 
LAND, sont i sûrs 

t qu'ils offrent de vous en- 

usage. 


grandes boîtes, cha 
Were ee à 


efforçons-nous d'appliquer les 


vos oeufs, vendez-lui une — et 
ainsi t au rien 


u hui ‘des 
d'ovuts suoblémentaires 
de K façon simple et facile: 


Vita-Gland Laboratories 


1009, BORAH BLDG., TORONTO, Ont. 


Aucun homme ni aucune 
femme ne devrait souffrir des 
cors lorsqu'un soulagement si 
certain est à RA disposition avec 
Holloway's Corn Remover. 


1. VILLENEUVE, 
Ministère de l'agriculture. 


Exposition des produits du 
sol chez Eaton 


L'exposition des Produits du Sol qui 
s'est terminée samedi soir chez Eaton 
méritait bien tous les éloges qu'on en 
a fait car ce n'était pas une entre- 
prise ordinaire. Océupant un espace 
de 30,000 pieds carrés, elle dépassait 
en beauté l'exposition pourtant si 
réussie de 1924. 

La reproduction en miniature du 
ranch du Prince de Galles à Pekisko, 
Alta, a été l'objet d'un vif intérêt |: 
Pavilion, animaux, bâtisses, petite ri- 
vière serpentant à travers la prairie, 
voiture de foin que l'on décharge: 
tout était calqué sur la réalité et mer- 
veilleux d’exactitude. 

Parmi les étalages les plus remar- 
quables, mentionnons celui de Wm 
Darnbrough, de Laura, Sask., qui a 
décroché 1,200 rubans pour les grains 
et moutons aux expositions de l'Ouest 
et de Toronto Fan dernier. 


LA CE EU WEST EST COMMISSION LIMITÉE - 
RAINS ET OPTIONS 


— EXCHANGE, WINNIPEG, MAN 
23 297 —— 22 589 


La CIE PARENT, 


Prix déchargé à Fort William on Fort Arti 
pour la semaine finissant le 18 février U 


Malden Elevator Compan 


COURTIERS ES — KT A — sun v y y Ltd. 


.Références: la Banque de — ou mg en agénce commerciale 
Winnipez — Brandon — Régine — Moose Jaw — Saskatoon — Kerrobert 
Rosetown — Swift Current — Digger — Gull Lake — Assiniboin 
137, anam EXCHANGE, WINNIPEG , 
D, LAFLECHEÉ, Surintendant f 


Fil spécial privé pour tous les marchés de grain — 828 et 
commandes (Hedsins Orders) aur livraisons futures 
Marquez votre donnaissement: Avisez MALDEN ene CO. Ltd. 


tés dans Tetalage de l'Alberta, tandis Uu of Leading) 


que la Colombie-Anglaise exposait des Avoine 2 W  . 
fruits, patates, grains et bulbes. BE e 8 
: CW. — 15 844 84 
si do 5 CE 5 Ta 1 
Lin i NW. 1 NW. 1.821 1.82 1.8. 
2 CW. 1.781 1.78 1. 7 1. 1 ni 1.7 * 
Seigle 2 CV 2 2 c W 8 1.014 1.021 1.021 1.027 1.0 1 


Prix vole (track) 


Base Blé 1 Nord. 1.331 .4 225 1.34 
Tous les fermiers de l'Ouest Canadien reçoivent un meilleur prix pour leur blé, Avoine 2 CW 25 40 “4 62 ! 
grâce à l'influence stabilisante de la Coopérative de Blé sur les marchés mondiaux. Orge 3 CW. 4 85 1 
Lin 1 NW. 1. . 837 1. 
La grande masse des fermiers en déhors de la Coopérative n'obllesnent pas un prix Seigle 2 CW._ 5 4 601 1! 5 La — Dh F — 175 


moyen —.— bien que les membres de la Coopérative. 


Pourquoi, alors, tant de fermiers négligent-ils de signer un contrat avec la Coopérative? 


Un fermier du Manitoba a refusé de signer parce que tout en admettant que la Coopé- 
rative obtient put mg Fe lés fermiers, il veut être entièrement indépendant, même 
si cela lui fait perdre ‘argent, plutôt que d'être lié avec ses voisins dans une entreprise 
coopérative où tous participent. | 

Au lieu de montrer son indépendance, ce fermier révèle simplement son égoïsme. 


C ‘es! certainement un manque de jugement pour un homme de continues d'année en 
année à confier son grain aux spéculateurs et à les laisser empocher les profits, quand il 
a la chance de se joindre avec ses voisins dans une Association Coopérative de non-profit 
comme la Coopérative du Blé, qui retourne au producteur tout l'argent reçu pour le 
grain, à l'exception des frais de manutention. 


Les mêmes qualités 


2 font d'un homme un bon voisin et un bon citoyen devraient en 
faire un membre de la 


oopérutive. 


ö n manque quelque chüde à celui qui préfère se 
nuire à lui-même plutôt e voisin. 


The Canadian Co-operative Wheat Producers Limited 


2. 


COOPERATIVE  COOPERATIVE DE COOPERATIVE 
DU MANITOBA LA SASKATCHEWAN 
GA, ALTA | 
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den par tout le monde convenable. 

us ont hônte de s'afficher publique- | Denise 53. 

ment et-c'est tout naturel Nous n- Grade IX - Grace Empson, 75; 
mes heureux de savoir que nos gou- Cadieux, 61. 


«Chevaliers du Capuchon dans nos re- 


Grade v Ida Graveline, 87; An- 
lations tant commerciales que socia- . 
les. 


nette Dionne, 86. | | 
Grade IV Irène Fraser, 82; Thé- 

29 rèse Parent, 81. 
Nous apprenons que M. Edouard] Grade III — Marthe Bruyère, 90: 
Roy à l'intention de vendre trois Gabrielle Bruyère, 86. 
quarts de section, comprenant les ba- Grade II — Alban Gallant, 70; Cé- 
tisses et environ 300 acres de guéret eile Comeault. 65. * 
d'été. Mme Roy a été sous les soms] Grade 1 — Donat Manseau, Renée 
du docteur depuis quelque temps, et | Lemire, Sydney Empson. 
comme M. Roy a une section et demie 

x Convention locale 

de terre, il lui serable qu'il pourrait Le 21 février aura lieu dans. la 


2 e vas salle municipale de- Letellier la con- 
et faire tout assi bien. Cette terre ; 

vention de l'Association des Commis- 

est située à deux milles du village et 
saires d'écoles de la municipalité de 

bien que M. Roy ait reçu une offre 
tres allschante d'un étranger, il ne Montcalm. Ce sera la première réu 
: nion de cette organisation depuis sa 


e 1 fondation il y a deux ans. Elle réu- 
pe nira les commissaires d'écoles, mais 


. 8 le public est invité, surtout le person- 
MANITOB 4 nel enseignant, les parents et töutes 
W M. A.-A. Herriot, inspecteur des 

écoles du district, et M. J.-A. Marion, 

M. et Mme Wil Ramsay ont le|commissaires les problèmes scolaires 
bonbeur de faire part à leurs parents | locaux. 


les personnes s'intéressant à l'éduca- 
ù représentant l'exécutif provincial, se- 
et amis dé l'heureuse naissance dune] Cette assemblée, précédant de quel- 


tion et aux écoles. 
Baptéme (réimprimé pour correction) | ront présents et discuteront avec les 


Ramsay. la marraine, Germaine Ram- le point de vue des contribuables sur 
cousin et cousine de l'enfant. | les motions qui seront présentées cet- 
Mme Julien Lambilliotte, leur tante, 


te année. . 
Nous espérons que vous assisterez 


te date. Il faut que Letellier soit bien 
représenté. 

Gouret 
Notre équipe est très active cet hi- 


5 Nes masses 
Ceux qui ont eu le plaisir de visiter 


Mme Narcisse Breton est de retour 
de l'hôpital, où elle a subi une sérieu- 
Nous lui souhaitons 


heureux de pouvoir compter 
services professionnels. 
Mme Bélanger est actuellement à 


l'hôpital de Saint-Boniface, où elle a 


subi time opération. Nous espérons 
qu’elle nous reviendra bientôt guérie, 


Son fils, M. l'abbé Rodolphe Bélanger, tional, 


et sa soeur, Mme H. Dansereau, l'ont 
accompagnée. 
Parties de cartes 

Les parties de cartes se succèdent. 
Chaque dimanche voit les amateurs 
réunis se disputant les prix, et depuis 
le commencement d'une série l'on ta- 
che d’accumuler le plus de points pos- 
sible pour déerother un des magnif- 
ques prix qui seront offerts à la fin 
de cette série qui est sous les auspi- 
ces des Dames de Sainte-Anne. à 

Le rapprochement des parties de 


des programmes musicaux; on relom- 


Certsineä chansons, certaines his- 
toires, ne sont pas de mise dans ces 
réunions paroissiales, et, même en te- 
nant compte de la bonne volonté de 
ceux qui les chantent ou les racontent, 
il serait de meilleur ton de prévoir des 
programmes où figureront la bonne 
chanson et des récitations choisies, 
même s'il faut pour cela les abréger. 


Projet de construction 
IU est décidé que l'Institut Notre- 
Dame des Missions construira, cet 
été, un magnifique couvent pour rem- 
placer le couvent actuel, qui ne ré- 
pond plus aux-besoins des religièuses 
et de leurs pensionnaires, Ce nouveau 
couvent fera bonne figure aux côtés 
de notre école neuve et rehaussera 
l'apparence de cette partie du village. 
Malheureusement, il semble néces- 
saire que les beaux arbres en fuce du 
couvent actuel, et qui en sont la plus 
belle parure, soient abattus pour faire 
place à cette nouvelle construction. Il 
est déplorable que des mesures pe 
soient pas prises pour conserver ces 
arbrs qui offrent un si beau specta- 
cle, qui contribuent à donner à la ré- 
sidence des religieuses un aspect 


Excellent r le croup des 
cffants — ere un enfant 
souffre du croup, il est excel- 
lent 828 l'Huile Eclec- 
trique du Dr Thomas. Elle ré- 
duit l'inflammation et détend 
le —— donnant un dur t 
soulagement au tit malade. 
Elle est fl 


1151 


di 
Et 


soit, 


évrier. Depuis-plus d'un an, les ha- 
bitants de toute notre région ne voya- 
geaient que de nuit par des routes pas 
toujours belles, et cela pour permet- 
tre à d'autres messieurs les douceurs 
d'un bon sommeil sur les divans moel- 
jeux d'un char palais. Un recours 
confiant (d'aucuns disent: obstiné) 
s'est fait auprès de la Commission des 
Chemins de Fer. Là, par exemple, 
nous avons eu de bons papas, 
Tableau d'honneur du couvent pour 
le mois de janvier 

Grade XI — Jeannette Lanthier, 
Simone Perron. 

Grade X — Eva Vermette, Annie 
Charnichi. 

Grade IX — Yvonne Guay, Inez 
Desmarais. 

Grade VIII — Anita Heim. Irène 
Heim. 

Grade VII — Germaine Légaré, An- 
toinette Laurin. 

Grade VI Gertrude de Montigny, 
Marguerite Guay. 

Grade v Aline Bohémier, J6s.- 
Eugène Perron. 

Grade IV — Marie Perron, Henri 
Boucher. 

Grade III — ’Alphè de Montigny, 
Zéphyrin Magnan. 
Grade LI — (a) Louis Champagne, 
Thérèse Guay; (b) Agathe Magnan, 
Rhéal Lacerte. 
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{résider sur la terre paternelle: nous 


la félicitons. de son amour du sol, et 
nous lui souhaitons un long et heu- 
reux L 
7 Partie de cartes 

A la derñière partie de cartes, or- 
ganisée par les Fauvettes, il n'y avait 
pas de monde, mais il y 
avait beaucoup d'entrain. Nos chan- 
teurs et nos chanteuses ont perdu 1a 
voix depuis quelque temps On dit 
que leur rhume est guéri et qu'à la 
prochaine veillée les chansons vont 


pleuvoir, On nous annonce aussi que 


les membres de notre fanfare seront 
là avec leurs instruments. Le prix 
des dames, présenté par Mlle Virgi- 
nie Lespérance, a été gagné par Mlle 
E. McDonald, iristitutrice; celui des 
hommes, donné par M. Alcide Lespé- 
rance, a été gagné par M. Georges 
Godin. Le 
Au revoir. 
———— 2200 ——— 


Résultat de la dictée donnée par les 
commissaires vendredi dernier : 
Grades 2 et 3 (12 élèves) — 1. Jean 


rard Guyot. : 
Grade 4 (19 élèves) — 1. Jean- 


{Victor Lagassé. 
Grades 5 et 6 (19 élèves) — 1, A-. 


ma Larivière; 2. Antonio Vermette: 
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Ef 
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Ë 
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ne: classe, Pierre Lemoine. = a) 

g - {tures, 5; confirmations, 30. Les an. 
Grade TV — Conduite, Télesphore nges se suivent, mais ne 8e ressem- pk 
Pilon;. catéchisme, Philippe Gratton; dient pas toujéurs. ; 4 
Grade III Conduite, Alice Dorge: 

n Avis 
Jeanne Beaudoin. ve” | 8 * 
Grade II — Conduite Richard Oli 2 2 7 TAF 

3 M. Edgar citoyen français, 
vier: catéchisme, 0 Pelletier; CC DO 
tre son adresse à l'Agence Consuiaire 1 

Grade 1 — Conduite, Yvonne Dor- à à WI 

ge: catéchisme, Joseph Dorge; classe, France Manitoba. 


se Lot 5 7 2 e ee 
1 = 25 4 4; and 1 
— enare Fabas, Ger-| Nous avons déjà parlé de évolue 
Grade VIT — ande Fibes! Hates | ‘12 Qui, s'est opfrés dans les eee e 
Guénette. a — tp eee ** 5 
— Jeannet: 4 résultat de la campagne que le 
Per pe HAE: | Comité a menée depuis 1008 dans 1e, 
Grades V — Jean Tétreault, Marie | . n e 28 


Emond. 
Grade IV — Anna Palcaen, Elise 
Boily, “ex-aequo”. 


assistance est toujours 


| 


. 2 février. 

Me Re 

L'on nous communique les. résui- 
tats de & partie orgañisée par les j 
Enfants de Marte au profit de la N- 
| Micthèque paroissiale, le dimanche 2 Le mercredi des cendres. commen- 
-fanvier, , LA partie de cartes na été|cera, à .Saint-Pierre-Jolys,- une re- 
sohpes-étaient. présentes et le plus | exércices commenceront le 22 au soir 


| 


y admettra aussi les gens des parois- 
ses environnantes et même dés gens 
de la ville qui avertiront Cavanes en 
s'adressant soit à M. le curé Sabou- 
rin ou au R. P. Sauvé, au College de 


4 
5 
{ 


| 


Fry a e 
Les, superbes: 

— 2 Lundi soir, dans la salle du Collège 
22. de Saint-Boniface, 2 eu lieu une amu- 
«3. Mager. ps sante soirée Organisée par les mem- 
2 totem nn res du Cercle La Vérenärye de l'A. 
— — — Het . J. C. Une bonne assistance a ap- 
Les recetes ont été d'environ 3100. Lee * 5 8 rage 4 3 
Les-organisatrices — — 9 
rr + éleIE les jeunes de 
eouragés ou leur ont prêté main forte |, teurs. rendirent deux. comé- 
n dies. Le temps nous manque pour 
Les concerts de l'Union |:onner un plus long compte-rendu 
Canadienne | mais nous sommes heureux de félici- 


ter les membres du Cercle La Véren- 
M. Marius. Benoist et ses artistes | drye de leur succès. 


Le dimanche soir, 26 du mois cou- 
vingtaine de musiciens dans un or-|rant, aura lieu dans la salle du Col- 
chéstre tres bien balancé. Une lon- lege une grande partie de cartes, or- 
gue préparation leur avait donné un] ganisse par la succursale de Saint- 
ensemble que tout I? monde a re-| Boniface des Artisans Canadiens- 
marqué. C'est le premier essai du] Français, dont la moitié des piofts 
c'est, | ira aux oeuvres de ia paroisse. - 
croyons-nous, un essai qui demandait] A la demande des toujours géné- 
de la hardiesse, mais la Providence | reux Peres , Jésuites, qui n'oublient 
sime ceux qui osent et dimanche soir] bas le dérangement que ces soirées 
une belle foule a applaudi au suecès | Peuvent causer à leurs élèves, mais 
des musiciens et de leur chef. Nous qui ne sauraient refuser lorsqu'il 
souhaitons que M. Benoist continue et | agit de charité, nous prions le pu- 
que nos musiciens s'intéressent de ic Ce se rendre à la salle de bonne 
plus, en plus au mouvement qu'il eure. ann de commencer le jeu à 8 h. 
commence, lis n'auroût jamais weil - précises. 
. De magnifiques. prix sont annonces 
L giogrenume comprenait. d'abord |°t un léger goûter serà servi dans le 
me“, cours de la soirée. II y aura aussi 
de Saint-Saëens, où l'on remarqua im- | quelques morceaux de chant par cer- 
médiatement le bel ensemble de l'or-|tains de nos meilleurs artistes, et 
Verièient ensuite au scond|peut-être une allocution par le prési- 
numéro les “Scènes pittoresques”, de | dent de la société, qui a promis de ne 
Massenet, et la Dane des Bacchan- | Pas être long, mais intéressant. . 
Le prix d'entrée est fixé à 35 sous. 
Arent cnsuite plusieurs passages de | D'aucuns penseront que c'est un peu 
“l'Arlésienne”, de Bizet. et enfin com- cher pour une soirée de cartes, mais 
me conclusion l'Andante de la super- | n'oublions pas que les pauvres en bé- 
be dme Symphonie de Tchaikowski. | néficieront d'autant. Venez en foule. 
Comme on le voit, c'était la un pro- Bullets en vente au bureau de l'As- 
gramme non seulement très sérieux, | sSociation d'Education. 


mas d'une’ exécution excessivement LE COMITE. 
difficile. Les cohnaisseurs s'y recon- g 
néitront. Les musiciens ont rendu le Gouret 


La Ligue Commerciale continue à 

ainsi que les artistes qu'il etre achalandée et les parties finales 
a guidés, et nous sommes particuliè- |amènent une foule attentive et en- 
thousiaste, Voici les résultats ac- 
Une belle foule avait envahi la salle | tuels: 


de ‘ J 
concert on entendait des chuchote-|St Bon. Hardware. 9 
ments Ce n'est pas la première fois Union Canadienne 8 
qu'on le remarque. “Ce sont les en- North Star Oil 8 
Peut-être! En tout Norwood Nationals 9 
cas u faudrait les éduquer et faire Western Steel 11 
en sorte que le silence soit absolu | Western Can. Four 10 
Comme on le voit, les trois premiè- 
ment pour écouter et sont grandement | res équipes sont à peu près égales, et 
importunés quand ils entendent chu-|ce sont les dernières parties qui déci- 
choter Les artistes deront dy championnat final. 
Mercredi aura lieu la rencontre en- 


ges on parle, même à voix mo-] tre la “St Boniface Hardware” et 
dérée. dans là salle. H faudrait habi-| l'Union Canadienne, qui décidera de 
ter nos assistances à un silence ab- premiere pince. 

ol durant les concerts et voir à ce —— — 
22 Les cartes chez les Fores- 
La soirée de dimanche à été un 

régal et nous espérons que M. Be- tiers Catholiques 

noist et ma artistes nous donneront FT Re 


La soirée de cartes du 12 février a 
obtenu, le plus grand succès. Les 
nombreux et excellents joueurs qu 


j 
| 


avaient répondu à notre appel sc sont 
L'Union tionale Métisse fermement et plusieurs ont eu 
de Manitoba l'avantage d'émporter de beaux prix. 
— — Tout se-sont promis. de revépir et 
+ d éatmordinaire cane amener des amis, 


e pri le ess général -de, Les gagnants de I dernière par- 
ren Malone Mélme de. Maps ca: ci: ler pi è 
tale aura üeu à rute Le ville de Sener: 2me 
lo samedi ©5 février, ee. ler prix 
Tous cus qui sintéroment à ia de 1488, M. fibo. 


ŸP 1 — 


iicot 0 é ai de ce an. 5 : dans 6 5 
tures: 8% „ 0. Prix d'occasions, Ja paire = 


ats. 100 verges de fil de machine blanc 
et noir. Tous les numéros de 10 09 
à 80. Prix d'occasions, 2 pour 


* 


1 


CHAUSSURES D'HOMMES 
—Cuir noir où brun, avec semells solides 
turés 6 à 11. Prix d'occasions … . 


—Pesanteurs de printemps et d'hiver, manches cour- 
tes, longueur genoux, encolures demi-basses , | 
et opéra. Grandeurs 36 à 44. Prix d'occasions 

L + 4 * 424 1444101 


Nugget. boîte de grandeur régulière, tou’ 


Petits tapis Wiltôn À étendre ici, et 
tes les couleurs. Prix d. 2 — ir 


commode 27x48. 73.55 


qui en assure le long service. 
, Prix d'occasions ,_— 


cé "5: PRE 


“tt 


Rougeau et de Julienne Hubin. Par- 
rain, Adélaärd Vinet; marraine, Dolo- 
rès Rougeau. 

Le 29 janvier —Aimé-Raymond-Ro- 
méo, né le 23. enfant dE, Renaud 
et de Maria Provenchér. Parrain, 
Aimé Lévêque; marraine, Rose-Anna 
Ricard. > 

Le 2 février — Joseph-Paul-Gode- 
foi-Adélard, né le ler février, enfant 
de Daniel Lagimodière et de Marie 
Lagimodière. Parrain, Henri Lagi- 
modière; marraine, Alice Adolphe. |: 

Le 2 février — Robert-Eugène-Ro- 
saire-Joseph, née le 29 janvier, enfant 
d' Arthur Savoſe et Eugenie Char- 
land. Parrain, Rosaire Charland: 
marraine, Corinne Charland. . 

Le 5 février — Marie-Gabrielle- 

Charlotte, née le 3, enfant de Joseph 

Laforme et  d'Olivina Leveque. Par- 
rain et marraine: Josephat Cadieux 
et son épuuse, née Rosa Levêque. 

. Le, 5 février — Jaseph-Edouard-Al- Mile 8 
bert; né.le 3, enfant de Joseph Prince 
et de P. Doucet. Parrain et marrai- 
ne: Joseph Pélissier et son épouse, 
née Marie Prince. 8 7 
1 3 . A l'exposition industrielle qui vien 
et d'Eugénie Baril. Parrain, Albert d'avoir lieu au Royal Alexandra, la 
Brunet; marraine, Victoria Joyal. F 

Le 12 février — Marie-Irène-Eugé- paper ae n n ee 

e écono: | 

. 3 in, | I four qu'exposait M. Dacust n'est 
Julien 8 f Mor- que le célèbre four économique, mais 
ms poemes marssine My adapté à l'électricité. La maison 

Le 12 février — Annette-J spi Daoust présentait trois modèles. Le 
Marie, née Je 17 janvier, tant de premier, plus petit, avait une super - à 
Vital Chabeil et de Louise Lafrance, | f. 0 de 20 pieds de surface de cuisson, | et fut finalement 
Parrain, Joseph Chabeil; ine, un second avec superficie de 30 pieds 
Joséphine Chabeil, et enfin un troisième d'une superficie 

14 12 février — Marie-Thérèse-An- 4e 45 pieds. Ce dernier pouvait cuire 

110 le J. r PQ 72 eee 
nouveau four pe % ligence: Barnabé, Charles 

— et d vonne Daigneault, de remarquable par bien add cotée‘ U distinguée de la candidate n'a pas été terson. Honneurs: Wilfrid Lemire, 

ystelle. Parrain, Angus Me & 2 étrangère à son succès. La candidate Joan Dire 

Varish; marraine, Emma Dalgneault. yn poids relativement trau Mger 2 f 

| . et par conséquent facile à manier. Eléments, français — Excellence: 


Tous les lundis u y aura à l'Union 
Canadienne une partie de bridge où 


0 chaque maison qui avait un comp- 
toir avait droit d'avoir sa candidate. | GOusscau, Robert Bernier. 
Les visiteurs avaient droit de voter n ’ 
et pouvaient choisir, parmi les r- 


DUBE, 
candidate de la maison Jean Daoust, 
choisie comme reine de l'exposition 
industrielle au Royal. Alexandra. 


gence; Moïse Cormier, Luc Lemieux. 
Honneurs: Joseph Ritchot. . 
Junior Commercial — Excellence: ront rien au prix de ceux que suscite- 


l . Nous eroyons que ce succès est. un à ‘ {voulons avoir une chance de rempor- 
te — La laine minérale ou la brique qui Raoul Bissonnette, Jean Gosselin. Di 
Sépultures rendent les autres fours si lourds sont K — ligence: R ul Bissonnette, Jean Gos- per le pois Anal: UWoup crampons et 


2 3 nent : wi Peut-etre réussirons-nous. Hélas! cet- 
heureux, de féliciter M, Daus. Le fam in Gosselin, 
Préparatoire français — Excellen- — 
ce: Ÿves Tremblay, François Deninet. nm sont nos mans. Quel 
Diligence: Yves Tremblay, Joseph 


remplacés ici par une couche d'air 
Le 24 janvier — Inhumé dans le dun pouce et demi d'amiante, des- 
cimetière de la paroisse, Louise Ra-|tinée à aspirer toute l'humidité. Le 


l'âge de 73 ans et 3 mois. 

Le 27 janvier — Joseph-Horace-|à l'heure. La meme chose pourrait 
Martial, fils de Guillaume Pambrun et se dire du four à bois, Les pains peu- 
de Marie Baillargeon, décédé le 20 vent se manipuler avec la plus grande 
janvier à rage de 10 mois. facilité, Tous les moules sont. à la 

Le 26 janvier — Inhumé ddns le Portes de la main. La cuite est 
cimetière de la paroisse, le corps de |éSale, unifornie, rapide. Ajoutons que, 
Virginie Ritchot, épouse de Modeste | Comme les nombreux intéressés ont 
Mouette, décédée le 23 janvier à rage | PU s'en rendre compte, les prix dé- 
de 82 ans. fient toute concurrence, 

Le 30 janvier — Nathalie Mart. Durant toute la semaine une foule 
épouse de Francos De Kelver, décé- g : ; 
dée le 26 janvier à Tage de 67 ans. | Médecine souveraine — Les 

Le 2 février — Bruno Sutherland, pre iétés cicatrisantes de six 
mort subitement, de 54 ans. iles essentielles sont concen- 

Le 10 février — 1 dann le trees dans chaque bouteille de 
cimetière de Ia paroisse, Jeanne Ma-|l'Huile Eclectrique du Dr Tho- 
ger, fille de Ferdinand Mager et de mas, qui en font. l'un des lini- 
Bertha Missisen, décédée le 7 février, ments les plus bienfaisants ja- 
à l'âge de 15 ans. mais offerts à l'usage de l'hom- 

Le 9 février — Michel Verrier, dé-|me, Un grand de per- 
cédé à pr Tuche. le 6 février,|sonnes- peuvent — de . 
rage ans. son pouvoir .à soulager da dou- Les balais ˙— Die d'inde cousu 5 Mgstures et fé 

Le 10 février e Ludger Villeneuve, | eur ct um plus grand nombre —— À en Des manche dns N 77 
co 28 Wem anaur duelle lu f — aux 
à LA ivent la santé. Sa puissaner l 


Delais D gg neun eee une botte dé nettoyeur Ideal. 
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merveilleuse n'est 
mée par le prix, mi 
elle se vend, * 
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er 
Cette petite phrase m'errivera Tr nt — 
Æ moi. dur | vurdine à travers de léint g — 
i d'étetndre l'incendie, mais elle trées, quand tu mes ina lettre. grand'mère voulant abs 
À relations et se | rte par tous les bouts. * — 8 A rod 
La de à Ds tr Grand'mère, cependant. — * 
et nous avons conservé la tradition. et b esprit allait courir dans place dans l'ätre, tu 
7 mère terriblement distraite: 
Je tourtai bride ét pris un autre à del RS sophie que de séduction, tout saint qu'il 
suite, temps, 
| homin, mais sans plus de succés. NS be”, farrivais n Pen- 
| était ni piervout que mon saint fétais sûre d'exister, que toutes Ros- 
svons fini par rouler dans un ment ou par distraction. elle pas Lisent-ils 
Adieu, majesté: demain le facteur | 4 sans cesse sur le gril ma cousine voyez-vous, quan je.Vois cet homime- | 3€ : su {crois “D a Ë À 
emportera ces pages et. le soir. A mot: n . je ne suis pas ce qu je lui ferais | et. dans le vieux en = 
3 de nouvelles pour te" Se eur. Ache candle il répondu Moa fils arrive inces Meal Crest lui qui à jeté, une mete|Pianté sur un cheval plus maigre que | temps que le prieuré et sur le haut|il y & parfois né grande simfiiède 
enter comment cette inanne miracu-| à Le votre père rendait sa | "2ment" cœuit). un sort sur mes chevaux Le! Rossinante, un cavalier qui me re-|duquel poussent des osfllets seuvages| entre leurs sentiments raligieunt ef.les 
Douse, qui s'appelle un médecin pourvu}. — C'est bien vi-| En entrant, j'avais lu dans ses yeux effrontément_ et des églantiers, nôtres. nt HEAR 
: r. | une bonne nouvelle: mais, bien que façon, ef 3 — Par exemple! s'écria grand'mè- 
gg ed ma ga — — — — — — Dans ce pays-ci, les gens ‘mettent . PR 18 CAPES PO 
li X interloqué. 3 F les t partout, et les font soûmer 5 2 LS 
traîtresse ans Dieu, elles sont celles de la 
"26 mai et que le Veulné à vu passer Orientaux, répondit Fier- 
| “O sainte pauvreté!” disent les ren. cents ans sur lui sans étre ébranké. 2 philosophie dun bomme 
Steux. Depuis matin, chère | basse : = d'exprimer ! — C'est vrai! dit-il en sautant à vn. Tee #-h5Ë 
de à crane à — Fu sais bien, Laure, que nous s'il Grand'mère à passé toute sa vie à . a 
— - a | | par la petite porte ronde qui ent Irn en se fâchapt un peu 
éœard: ll est insoent, et je ne sais de] Pour nous Lirer de ce mauvais .. car était bien laid gauche de l'épais portail, afin que Pu . 
quel côté résoudre la question. repartis en guerre, en appliquant! ant - messe pas la peine de lui ouvrir! de cas dé von Pérsans que de ce pe- 
Pourquoi, dis-“aoi, ne serais-je pas babile, un petit coup de fouet grandes portes à claires-voies tou-| ut bout de pépier.. J'ai le 
dans le cas de ces âmes sublunaires | Sur les opinions de l'ennemi. vermoulues… Mais j'ai vu tant de|avaient au moins cinquanté 
qui touchent aux cieux par la pensée quatre ännées, que |à la fois; c'est bien laid!” 22 
et west pas le sens commun sur la nn souvenir du motif de sa .visite familiers mel. Et grand'mère, qui dit tout. 88 
terre? Ou, si la saintété west- pas il eut la bonté de m'informer qu'il con- une dissertation équi- 
r 2 2 2 
je pas à un stoïicien qui a la sagesse | d'ailleurs, la science y ayant mis bon passant vivement Mme de Lines. 
de süpprimer tous les agréments de la ordre, les croyants, à part : Mais il paris, et + les appelle des n 
1 — idées déterminées, comme en er- Le. rompe il y à deux cents ans, tels ils sont res-|£rand'mère en poursuivant son idée, 
coudées profondeur EE ee ee ment. faut qu'un bomme u- 0 ! — de — Assurément, +. que son impression sur moi, car enfin, Voulez-vous 5 donner quel- 
toute la philosophie de ma cousine. | e achèvera table d'une beauté d'Andalou ou de brigand | 1: ‘mans * vous ressembliez quelque peu à upb\je ei pas dû être immobile comme|ques-uns, Hervé? dnnn ma € 
Sainte peuvreté! elle vous met en|reliquats de la routine et . T me | Maure” ee pierre! Mais u entéa én silen- |sine. 5 docs 
barmente pvc {9 Sd sérieux de je ER 3 “C'était, enfant, un béen bon petit : me et d'un air recueilli, dans la pe- — Et toutes ces -fermes-là, réprit 
vie et Et tu ne crois pas un mot des] 2 nen e pas, monsieur, E cen. dit Mme de Lines Jeune | "le. Err r, 
raisons qui me la font aimer. Tes EP RO ea ren | Pomme, il m'a toujours semblé qu'il 8 trois corps de logis, qui forment, la |leurs, d'après ce de Jai hi, ef 
fossettes rient jusque dans ta lettre | ment. rn avait conservé €> bon fond Et la! { façoñe principale de l'habitation. Au- Tut lu n'est pas beat. Ati. 
et. en femme amoureuse, tu vois mes | Clusion d'autre chose, aura laune ss | és ajouta tele, est un tuyau par 1 . trefois elle était toute en cloîtres, dont sn 
idées revêtir une forme masculine qui | idées dans l'esprit des bommes rod |, sent et s'amélicrent toutes | ns il ne reste aucun vestige, un mur d'ap-|reux de votre retour? de 
nn afp en VVV . 1 5 r son qu À — 3 
emport de mêmes | ue e pensée neuve R'est<! pes ! 5 prière. tièrement garnie plantes meilleure diversion. 8 * 
rene e d'étre pendu en et court à la bien joliment tournée ? e on est une habitude que vous avez tes. la sépare de la grande cour. Les mm LA uns à à 
. ————— jouu 5 : g revenu dans le pays? ant nue Nr 2 
comme un a| que, comme je Fai fait hier soir pen- - . s'impetientant. 
l'intention de vivre cent ans encore | sent un peu de vos revenus. Ce quil dent que, balancées dans notre ca] eg EE _—— J'ai traversé tant de pays dani- | mis et de viorhe. se-moi donc expliquer à Hervé que ses 
. 8 che. nous fevenions au Vaulné par un]: Pie arr 8 . — XK Hervé s'extasia sur la vigueur du|Persans, qu'il E Œaimer,. ant 
lantes . — 8 beau ciel étoilé La nuit était pure * — 5 re r. 9 rere 3 
faut pour abriter nos amours. Eu termes Le jeux en verres (et men Coeur battait vite 1 5 * TUN [Fab des si le nie its 1 sur un signe de ma cousine, 
. 3 2 ne sur mon assiette sans rien dire, . 3 1 — reprit son ee à 
5 „ 4 2e ds plus que me vis est menc-| , a 1e pis œ — |" province eur depuis mon on QUVIAge en 
que persan eût rien à reprendre à| 00e Premières ckis 8 tone. ö — * d'Anjou, et les femmes n'y sont point | départ: cependant tout. est bien 1 * 
nos idées Un hibou est un animal|Par contre, de la science, st je ne me IV 5 — dc | des bêtes féroces. rent: ne- en regardant . la Dieu, ce que fallais dire 
infiniment pis sympathique qu'un|trompe Martyr de l'idée, 5 4 juin — sie pins — a- envie, — Que sai-on?_” me répondit | pompe posée au milieu de était pas sf ferribile!* 
médecin: 1! a n eine le bon goût dans les siècles les plus noirs Ta malice est em défaut..ma chère | "aies Pet . avec gravité . un rosé-point de gaton, Pendant ls visite d'Hervé je fefiai 
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dont ils représentent l'espèce: mede- siècle, badigeonnée par ma famille 
‘ cies, notaires, avoués, etc. L'armée | d'une affreuse couleur: elle a vu des T. 
se compose d'huitres, les marins sont | nes eh prière, peut-être des ts Arrête écoulement 
des ânes, les grands propriétaires des en extase, mais elle n'avait pas ac- l E 


‘les médecirs en général et M X_ en | serviteur.élé, elle accourait pour con- Vous pouvez mettre — la chose du monde la plus simple, à | période. Ma mère s'inquiétait et cher- 


particulier naître les bonlieurs de Is famile : |un rhume TVarrètes complètement |ume vis d'isclement |  chait un moyen de me procrer des 
Le voyant complètement fourvoy.| ,Le bonbeur s'étant tation déqus [Par Caiarrmoes Toute mine de n mieux, dis-je. d'éponser une | forces et d'assurer ma santé futare Ce 
je le mis traltreusembht sur le cha-| tre, jé me préparais, si Im bonne fem-| Le, . . come Ré" | moyen lui fut un jour indiqué par 
pitre de la religion, ce qui l'acheva. me cé transiormait en fontsine, à la | toujours du système en aspirant siss- E créer f pour | „e vysine qui avait déjà employé les Pilules 
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un m'est arrivé de penser que mes | fire servir de boue émissaire à mon la vapeur | 

opinions religieuses, relativement à | &ritaiion. „ 0 
dire: | 
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| ben rapidement ” . ment. L'appétit me revint wet de suite 
. paint un marché ordinaire, àllez"" : — 2 2 me si ce sens n'étail pas merveilleifs unie los re l 
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névraigie soignés avec Nerviine | ver M morse. Un catartie Wlle enracimé me —— tirer fe sa position Le | — me œamé se KE æ, Ils indiqueront 


8 5 |: suis mariée et mire de een enfants” Mme 
r At aller, cher | er ane 20 . me A Si Pierre, 517, School, Berls, Ne HL. 
dvaleur de ee ee pouvelles d'un ai qu Vi Caturrnozcne fait l'effet d'un chan- |" fat { , . 4 
vivre quart Nerviline est appli SRE e. A pu = J'ai été d'humeur sombre toute !s 
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À--Gracieux modèle de georgette bleu à deux nuances, jupe 
La ceinture attache 


Toilette ondulante de crêpe plat crème café 
chic et la mode par la jupe circulaire flottante, petits plis 
jabot ct bandes de nuauee plus claire. 


$29.50 su 


- 


RNRS à vendre Ant- 
à. Sal 1-VHul, Winni- 
chambres. Prix modé- 


| Toilettes de Sport en 
Jersey de couleurs 


- Entrez dans la nouvelle saison avec élégance 


culier les personnes suivantes, qui opt ROBES jersey — si légèrement chaudes sous les manteaux de prin- 

grandement contribué au succès d 5 temps et qui habillent si bien, Elles sont de nouvelles nuances 

. pen rs le de — 4 exquises — délicates et poudreuses — et le plus souvent/eombi- 
ene nées d'effets à deux tons. . x 


MeLaughlin — Ponti 
Prix: le R. Père curé, les Révéren- 


Valeurs sûres es Soeurs de l'Académie gane. i 8 
Avis est per 1 donné que res a ee e TEL QU'ILLUSTRE : 
proghaîne se 3 tomb, Mme H.-T. Richer, M. Jos. Le- Gauche—Robe de sport à deux morceaux, en jersey rose “pou- 
comte, Mmes I. Tétreault, J. Lau- dreux” combiné avec beige. La jupe est plissée en avant, et le 
rendeau, Jos. Desjardins, L.-A. Tal- long corsage à encolure ronde est garni d’une ceinture en cuir doré. 
Prix: $12.95. 


bot, L. Mercier, J. Messier, Mongrain, 
H. Germain, J.-H.-N..Léveillé, P. Sala, : 

Droité—Robe à deux tons: brun foncé et beigé bois de santal avec 
corsage garni d'une bande brun foncé. Prix: 512.95. 


A.-E. Moissan, Mile T. Guilbert, 
Section des Jupes, 2me étage, Sud 


nrdinage, evg 
. — % la ville. 

p 11 f — 
.. en 7 


Uns bonne ferme sera prise en 


Non: Magens de campagne, 
M nm de fer (hard- 

Ê on centre du Manitoba ou 
an. Fournir renseignements 


Rafra:chissements: .. Mmes . J.-A. 

À “héaume, H.-R. Baudry, J.-H.-N. L 
En usuels, veillé, H. Bédard, S. Lañèche, R. Ger- 
ires où incidents aux fins aus- main, I. Auger, E. Léger, O. Paquin, 


1 17e 0 F. N — 8 à 1 < 
rn Glenwright, E. Blanchard, E. Cha * 


EE me CT. EATONC 
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WINNIPEG CANADA | 


Gauthier, M. Verville, Kirkdale Dairy. 
——— . — — — — 


— Le nouveau r-Six Se- ss 
CAFE OLYMPIA || ee MERE ESS 
re les eiliours repas de la ville à 5 Premiers de chaque degré 
86 ot 50 sous — Cuisine française 10me degré: Mlle R. Montpetit et 
x ét | 408, BADALI, gérant M. A. Daneault. 


1 9me degré: Mlles L, Bourbonnais 
n avénue Portage (Visd-vis ton) let E. Germain. . 
. 8 f ame degré: Miles J. Aubin et G. 
Thomas. 
me degré: Miles G. Séguin et C. 
Doyle. 
eme degré: Mlles M. Guay et M 
Pelletier. 
dme degré: Mlle T. Salé et M. J. 5. i Mesd 
2 MARYLAND — N ST 1 A devons à — à l'esprit l 
ame degré” M. Rol. Auger et Mhe tion, au travail HORS Gé ne 
GEORGES DE GAGNE, ||: Rhéaume, + | é 
Représentant. 


| Moissan, à sa grande charité, sa dou- 
3me degré: M. R Augez et Mlle I. „ur que nous n'oublierons pas dé si- 
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Le Strabisme 


peut être guéri sans 


3 ou perte 
le temps à l'école et 


au travail 


Succès dans 95 pour cent des can 
Téléphone 26 645 pour rendez-vous 


KELLER & STALL 


OPTOMETRISTES 
Montague Stall, F.S. MC. (Aug.) 
204, Enderton Bldg., 


Téléphone 81 259 


To ne ul pe Le 


tôt. Par toutes ces qualités, Mada- 
me, vous vous êtes acquis l'amitié, 
l'admiration, la reconnaissance des 
dames de la F. F. C. F. A Mme Bos- 
well, notre nouvelle présidente, nous 
ö nos félicitations et tout notre 
appui." 1 . 


Federation des Femmes Ca- 


nadiennes- Frangaises 


Concerts et fête champetre 
Bazar — — 


Total 


1 | 
1 
| 


